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les hostilités italo-grecques -A Londres on accueille 

Des avions "inconnus" La guerre sous-marine 
- j sur la Suisse 

Les pertes de la marine 1 -+-
s~me, 6. A. A.- Stefani : L'Etat-

Les étrangers doivent 
respecter la non-belli­
gérance de la Turquie ~a avec scepticisme 

!·"} nouvelles de victoires grecques marchande 
1 tla -

britann1 que major suisse communique : 
L'espace aérien suisse fut violé plu­

~ sieurs fois la nuit dernière, en direction Déclarations du consul général 
d'Italie 

~lllëndres, 7. (A.A.).- Les milieu:it in 
'-!tir~ ~nglais précisaient hier qu'aucune 
\r,t~hon n'est encore reçue sur les 
~·,11c10ns britanniques en Grèce et 
~el lln détail n'est connu sur le 
~~ 0 PPement de la situation en Egypte. 
t~u c~ qui concerne la rési:1tance 
tu1e e a l'agression italienne, de nom· 

·' ~ls s rurneurs sont mêlées aux rapports 'oui i,..t'ent sur les combats se déroulant 

J ."t11a. ernent. La plupart des bruih 
t~,nt. de Belgrade sont contradictoires 

(t ~ ~,~er~s ~t l'opinion anglaise a~tori-
U ~' t d avis que ces rumeurs doivent 

~ tï,, taitées avec méfiance, car elles 
~""1 11/11 t avoir pour but de jeter la 
:Qill10

n parmi les combattants et de 
!..~t er. la vérité pour le bênéfice de 
'\. qu, est, certainement, leur inspira-

~tta· 
11 , •nes nouvelles de Belgrade ten-
' ~ représenter la résistance de la 
~'lie ~rnme proche de :son écroulement 
~fit ernande d'armistice comme im­
• \'e, tandis que d'autres informa· 
l ,

11
enant de la même capitale annon­

•s contraire des victoires et des 
~:recs considérables et probable-

t n •gerés. 
. q~li'rade vient également la sugges­
'* le la Grande-Bretagne prépara 
'idngtemps des mesures à prendre 
à 1er la Grèce et poussa les Hel­
~r Il guerre dans le but de pouvoir 

tue· 1 '~~e les iles et les bases navales et 
e 1111~ 1~i8• 1.1 est évident que ces rumeurs 
~ te!., tqi

0 
Clo1res ont pour but de semer la 

5te \ t àn et de causer de la déception. 
d' tlct la perfide allusion au désir de 

es I 11~ a~~re d'inciter la Grèce à la 
turC! .Â 'lltlll 1n d'en tirer des avantages pour 
e5 ef'i t tt e~ . l'inspiration de l'Axe y est 
Jattl ~ l Çv1dente. 

) ' e départ des missions 
·1e.1 
~Ab/ trad diplomatiques 

. 111pit0~ t~~t e, 6. A. A.- Le train spécial 
1 'lé ~ ~~Ill !e ministre d'Italie à Athènes, 

11
.,1te. ~ t 1'ivè •lalien et 350 citoyens italiens 

n;ier '1; ~t d Cet après-midi à 16 heures à 
daitf be

11 
e Belgrade. Après un arrêt 

~ ~ lr;f re, le italiens repartirent. 
e ~t •n s •• 1 1 .. tibf / t~e ,Pecin amenant e ministre 

til11t1; ~ tat a. Rome, M. Poli lis, et 62 
5rocl,1, .. t~p 11.rr.' vé à Belgrade vers 13 h. 10. 
P je P... ' 2 artr vers 13 h. 50. 
e .,J•~ ~ tra. d" 1 • Je r rr 11 3 

1ns 1p omat1que:. se sont 
e5 sel ~ 1 0 kilomètres au Sud de Bel-
la b',t ' station de Ralja. 

10"~ q 
q11'\l ~ lie dit le "Beyoglu" 
pre t ' • il ........... 
etr01

1i' ~Vil~ Pprenons, par un entrefilet 
• 10 ! .~l> ël.11 • • 
e de •10

48 
" • que certaine source d'1n· 

ur t ~ ~ ~ etrangère nous aurait at-··t t' tg 
Jârite11 't' l\all, Pu,blications que, manifeste-

otre ~- toll
11

il.n avons pas faites. 
en 5 ~ ~~bt· Issant pas le texte exact 

~ l~ti 
~J , . ._ Il ons en cause, nous ne 

i:,fed,. c~. <>us prononcer à leur égard. 
ir' .1 > 

rn ·te ' ·~ lllClu" • 
,dee 4 illl fa1t une part très large 
"'c t.. Part'1 1 . )' . . d • "te, a e n op1n1on es Jour-

• ~·lnf ~t estime remplir ainsi son 
"'c. 0 rrnation envers les lecteurs 
toij ~t de deux ... 
ît ~f!u~ assume la pleine respon-
. " Ses • • . d l '-'~ ccr1ts, mats e ses seu s 
lin j:t tout ce que l'on peut ,exi­
~ 1>~ Urnal conscient de sa tâche 

~.-<lv't. 1
• 

1 e de l'heure présente. Et 

Londres, 6. A. A. -L' Amirauté, dans 1 du Jura vers le StJd-E<Jt. 
son commnniqué ht:?doma?air

1
e, annonc_e La D.C.A. suisse ouvrit le feu et dis-

que pendant la :.emarne qm s est terrn1- 1 persa une escadrille. Une formation Dans une ville com:ne la nôtre, où 
n.ée le 27 octobre: les .Perles de . 1~ m~· 1 d'avions fut obligée de faire demi-tour tant de races et tant de nationalités vi-
n.n~ marc

1
hande .bn1t~nm.que d~es a 1 a~h·, sans avoir pu franchir les Alpes. vent dan'l un contact quotidien, S<>llS 

v1~e de. 1 enn:m1 s eleverent a 6 navires ... et sur la Yougoslavie l'égide des lois de la R!ptJblique turque, 
britanniques 1auge~nt un tot~.l d~ 9.986 Belgrade, 6. A. A.- L' Agence Avala les tempi difficiles que nouJ traversens 
tonnes et deux vaisseaux allies 1augeant e3t autorisée à publier ce qui suit : peuvent donner lieu à des incidents de 
au total 6.874 lonnes. La perte totale L 5 b t 13 h 40 t l5 t t t d t' l't · d'f • • 1 · d · 8 · · t e novem re, en re . e ou genre en re gens e na 1ona 1 es 1 -
se eve one a navires, 1au~ean au h . d · l' · · f" 0 · 1· · · · 
t t 1 16 860 to E t l'Em re•" eures, 10 avions e nahona 1te etran- erente-.. n nous a signa e prec1sement 
o a . nnes. n ou re, p ~·· . 1. • • • t · f 't d l · · · 
I B ·1 • _ 42 348 t _ f t Ollie' gere survo erent, a trois reprises, notre cer ams m~U'l a1 s ont es rn11t1tuhons 

o ri a1n . onnes u c . . l B't r 1 • 't r · t t · 1' b ' t N 
au matin du 28 octobre, de bonn~ terri

1
torre

11 
et, êsurvo

2
a
1

ntb lbO ), 19a11dcer~nt 
1 

dl a 1ennd~S auraC1en e
1
e ! !e .

1 
d?IUtS ,~von1 s h · · 'ï •t• d'" · -;ur a v1 e m me om es. e ces eman e au onsu genera a 1e, e 

eure, ainsi qu 1 a e e . e1a annonce. . bombes explosèrent. Il y a eu 9 morts • Comm. Méd. d'Or G. Castruccio, des 
L~ per~e de de.ux cr<!iseurs marcha~ds 1 et 21 blessês. Des dégàts matériels im· infd'1mations à ce propos. Notre éminent 

arme~ qui a eu heu a~re~ la de~truchon portants forent aussi causés. Les mesures interlocuteur nous a répondu : 
de l E'!1'?ress 0 ( Brrtai.n con~tttu~ un: les plus sévè:es furent immédiatement - Effectivement certains faits se sont 
perle severe, mais quoique l Am1raute · f d ' t 1 d · d" · f · · · · 
n'ait pas l'habitud; de publier des sta- prises, da '"1 f e s_oppo~er. pt art outs tes P.ro n1tsL impor~ance tout a ait in~1gna· 
. • • 1•• . d l d moyens e a orce armee a ou e en a- f1ante. es aull;,r1tés turques ont pris les 

ushques regu 1eres au su1et e a es· t' lt · · d l · 1· t. d t · · 1 · d . d . .• . . Il ive u eneure e a v10 a ton e no re 1 mesures necessures avec a promphtu e 
truchon e:. sou~ marins ennemis, e e est frontière et d'attaques contre notre ter· et la vi ilance ui les caractérisent. 
en mesure de declarer que deu:it sous· ritoire g . q . . 
marins allemands furent coulés p1·ndant . . . , . . Tou~ les etrange~s qui hab1te~t •. en 
1 •• d f d t t •t 1 Des comm1ss1ons d experts ont ete Turq 111e quel que soit leur pays d'ortgtne 
a perio .e en. ques 10"1 ont und e/~E1 ·me envoyées pour établir d'après les don- ont le devoir strict de respecter la concli~ 

sous·m11rm qui causa e per e e - . .11• l l' · • d 
I B .1 • 1 nees recue1 1es sur p ace · origine e tion de non·belli•érance de la Turquie press o ri ain. . o • 

On déclare de source autorisée à Lon- ces av.ion~. • . J~ suis s\lr, peur ma put, que les 
dres que le paquebot Windsor Castle Apres l enquete effecluee, le. gouver· Italiens de notre ville sauront, en toute 
que les Allemands déclarèrent avoir at· nemeat .r~yal entrepr~n~ra les. dwmarch~s occa:;ion, maintenir cette dignité sereine 
taqué avec succès est effectivement arri· appropraee1 que cet incident impose_. qui est l'une des caractéristiques mora­
vé n bon port.Il est vrai que ce vaisseau C'étaient des "Blenheim", affirme les de l'Italie d'aujourd'hui. 
fut attaqué, mais il ne subit aucune la Scefani Les lutte~ personne~les sont super.fhaea 
perte et est arrivé a bon port, sans dif- Rome, 6. A. A.-Stefani communique: et ne sa~ra1e~t certamemen~ pas resou-
fictJlté, par ses propres moyens. 0 l publia à Belgrade un communiqué dre la si~uataon. Ceux qui o~t des ·~-

Les Allemands pt étendent avoir coulé a propos du bombardement aérien de d.eurs ~elhqueus;s peuvhnt fortdbieb c~f.1• 
pendant cette periode des navires mar· Monastir, viile <le la Yougoslavie men- sir. 11~ ffes ~om reÏx cd.amps he_ _ atai de 
chancis britanniques d'un tonMge global dionalt-, où il y eut des morts et des ~ua s 0 reÏ '. sir e_s. iv~rÎ t d~at~ej. e 
de 33.000 tonnes, non compris l' Empress bleso;és parmi la population. a guerre. ci, e seneux, a . iscip tne, 

f B "t • D' p · . 1 e· 1 • .. nts s''r· en otre le calme et le respect des l01s sont la 0 ri am. a res es e:n~ u ,, n r d d . . ,. 
possession, il résulte que les avions tgne e con uite qui 5 impose. 

A part la perte de l'Empress of 
Britain, les perles au cours de cette 
semaine sont les plus bas<;es depuis cel­
le:. de la '\emaine qui s'est terminée le 
cinq mai, lor<1qu'un seul bateau britan· 
nique, jaugeant 6.000 tonnes, fut coulé . 

Les pertes de la marine march.inde 
ennemie jusqu'au 31 octobre s'élevaient 
à 226 navire~ allemands, représentant 
1.132.639 tonnes et 72 navires italiens, 
représentant 365.661 tonnes. En outre, 
27 autres vaisseaux ennemis jaugeant 
44.190 tonnes forent coulés. Les perte~ 
totales enneraies s'élèvent donc à 325 
navire'i, iaugeant approximativement 
1.542.000 tonnes. • 

agresseurs é taient anglais et précisément 
du type Blenheim. 

Du côté britannique, on n'a pas man­
qué de faire une tendative de propagande 
en attribuant à l'Italie ce bombardement 
inqualifiable, mais ce fut une tentative 
maladroite, étant donné que les radios 
anglaises se fondèrent sur l'unique témoi­
gnage d'un journaliste américain qui 
aurait reconnu que ces avions étaient 
du type • Fiat br 20,. Or, il est notoire 
qu• les avions cFiat br 20,. sont des 
avions ayant 2 gouvernails de direction 
à l'arrière alors que ceux qui bombar­
dèrent Moaastir n'en avaient qu'une. 

Les autorités italiennes sont en pos· 
session des photographies des avions qui 

L'abolition du comité 
da contrôla à Tanger -L'Angleterre observe une 

attitude réservée 

La vente des journaux 

interdite en Italie 

prouvent san~ po.,,ibilité de doute q11e 
suisses la cible atteinte est précisément Florina, 

ville par ailleurs facile à reconuitre étant 
donné sa po)itioa à proximité des lacs 

Londres, 7.-A.A.- Concernant l'ini· 
tiative espagnole à Tanger, les milieux 
informés anglais font remarquer que le 
statut du territoire n'est pas plus affec­
té qu'il ne le fut en juin, au moment de 
l'occupation par des troupes espagnoles, 
avec le consentement de la France et de 
la Grande-Bretagne. Les Espagnols s'en­
gagèrent alors à respecter la neutralité 
de la zone internationale de Tanger. Di­
manche, le représentant britanniq1le fut 
averti que le colonel Yuste, com'llan:iant 
des troupes espagnoles d'occupatiM, pre­
nait le contrôle sou3 sa re~ponsùilité et 
que le comité de contrôle et l'as~e nblée 
législative avaient ceisé de fonctionner. 

. _...,..._ -
Rome, 7. A. A. - D. N. B. Le 

cGiornale d'Italia> constate au sujet de 
l'interdiction de la vente des journaux 
suisses en Italie que les journaux sui:.ses 
expriment pre:.que sans exception leur 
satisfaction à propos de la résistance 
grecque et ceci d'une manière expresse. 
En général, il y a, contre une informa­
tion de source italienne, 6 ou 7 infor· 
mations de source grecque, anglaise ou 
d'une agence américaine. 

Ce n'est pas la première fois, Fait re· 
marquer lt' journal, que l'on s'occupe de 
la pe>sition de la Suio;se et en partici.1lier 
de sa presse qui doit apparaitre au:it 
puissances de l'Axe comme peu claire 
et pt>u convaincante. Vu ce parti pris 
de la presque totalité de la presse suisse, 
on doit poser aujourd'hui ouvertement 
cette question: a.Est-ce que la S.:iisse:est 
vraiment neutre ?~. ~ 1 

et d'autres points caractéristiques. li faut 
ajouter que le bombud~ment italien de 
Florina fut effectu~ à 16 h. 3~ alors que 
les nouvelle~ de Monastir révélent que le 
bombardement de cette ville eut lieu à 
13 h"ures 50. 

La victoire électorale de 
M. Roosevelt. 

New-York, 6. AA.- Résultat du scru· 
lin pré3 id-ntiel, connu à 14 heures 
Greenwich vote p.:>pulaire Roosevelt 
21.255.155. 

Willkie: 17.740.281. 
M. R'.>osevelt vient en tête dans 37 

Etats ayant 437 votes électoraux, M. 
W11lkie dans 11 Etats ayant 94 votes 
électoraux. 

Les milieux autorisés britannique'> ont 
préeisé que le gouvernement de Sa Ma­
jesté attendra que la situation de Tan­
îer soit clarifiée avant de d:Hinir son 
attitude à ce sujet. L'impres"ion recueil­
lie parmi certains obiervateurs londoniens 
est que rien ne prouve que les Espagnols 
prireol l'initiative '>Ur le conseil ou sous 
la pression <les puissances de )'Axe; il 
est possible même que les autorités espa­
gnoles aient agi indépendamment et il se­
:-:iil alors concevable que les puissances de 
l'Axe n'apprécient pas favorablement l'i­
nitiative espagnole qui aurait pour cause 
le désir de relier les diverses parties de 
l'empire colonial espagnol. 

= ~· - = 
Vers un mouvement 

diplomatique 
Washington,,7. A. A. - B. B. C. 

bien inform°'s qu'il est possible qu'il y 
? ait un mouvement diplomatique à la suite 

de la réélection de M. Roosevelt. 
On fait remarqut-r dans les milieux 
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S oyons prêts comme 
si la ,guerre venait ... 

Nos dirigeants, note M. Zeker­
ya Serte/, ont déclaré, dans leurs 
discours à la G.A.N., que la 
Turquie conservera sa position 
de non-belligérance. 

Ei1 fait, après l'entrée des troupes al­
lem:mdes en Roumanie, tant que l'inci­
dent était limité à ce seul pays et que 
nos frontières n'étaient pa11 menacées, 
nous sommes demeurés non·belligérants. 
Même après l'attaque italienne contre la 
Grèce et aussi longtemps que celle·ci ne 
prend pas une forme menaçante pour nos 
intérêts nationaux et vitaux, nous pou­
von'i continuer à demeurer loin de la 
guerre. 

Mais, ainsi que l'a indiqué le Chef 
National, il ne faut pas oublier que la 
guerre a atteint notre zone de sécurité. 
Les Etats balkaniques sont en train d'en 
être victimes, un à un. La menace de 
guerre est arrivée jusqu'à nos portes. Et 
les événements ne sont pas ~ous notre 
contrôle. Il ne nous est pas possible de 
donner une direction aux faits qui se 
développent avec rapidité et donnent 
lieu à des surprises imprévues. Tout en 
sachant que le gouvernement aura re­
cours à des mesures de toute sorte pour 
éloigner la guerre de nos frontières, la 
tâche qui incombe à chaque compatriote 
en présence de la situation présente, 
est de se préparer comme si la guerre 
venait. 

Ouels sont les résultats auxquels peut 
aboutir la guerre italo·grecque et quel 
pourra être son cours ? Il n'est pas pos· 
sible de le deviner dès auiourd'h11i. Les 
Italiens espéraient intimider la Grèce. 
Ils y ont renc,.mtré, par contre, une 
grande résistance. Ce fait peut amener 
un changement complet du cours db la 
gu\ rre. 

Un échec italien serait aussi une dé­
faite de l'Axe, car il deviendrait impos­
sible, en pareil cas, d'expul!>er la flutte 
britannique de la Méditerranée orientale. 
En outre, UA succès grec aurait des 
répercussions importantes sur l'attitude 
'<le la Yougoslavie et de la Bulgarie. 
L'Allemagne accepterait-elle une pareille 
situation? 

Une intervention de sa part aurait 
pour effet de placer l'Italie dans une 
position assez semblable à celle de la 
Hongrie, auiourd'hui. Mais elle · ouvrirait 
la voie à de nouvelles complications 
d.ms les Balkans. Ou bien encore, après 
des insuccès de début, les Italiens enver· 
ront de nouvelles forces importantes en 
Grèce et parviendront à occuper le pays 
1out entier. Et dans ce cas, la zonp de 
sél!urité de la Turquie ~erait menacée. 

Malgré que nous nous trouvions au 
début de l'hivn et que cette saison 
rende à peu près impossible des mouve­
ments militaires dans les Balkans, le, 
événements pourraient se développer 
beaucoup plus rapidement encore que 
nous ne le prévoyons. Et tout cela sus· 
citerait des complications inattendue~. 

Les citoyens turcs, tenant compte 
cle toutes ce!> éventualités, doivent se 
preparcr com~ne si la guerre vennit. I.e 
plus grand danger, au cours de la pre· 
sente guerre, c'e t d'être pris au d_­
pourvu. L'Allemagne a louiours ménngé 
des surprises à ses ennemis et ne leur a 

uère laissé le temps d'ouvrir les yeux. 
JI n'est pas possible que la Turquie 

soit placée devant une pareille surprise. 
Elle a fait tout ses préparatifs. El si 
tJOUS a • ons encore des lacunes, le îOU· 

V!'rriement s'emploie à les combler une 
à une. 

Notre gouvernement est sur ses gar­
des. Des mesures ont été prises . contre 
toutes les éventualités. Les compatrio­
!tf'~ d4tivent être vigilants. Ils doivent 
.accueillir avec ioie les mesures que le 
:g11uvernement iugera devoir· prendre el 
être maitres de leur.s nerfs. Notre plus 
:grande force est l'union et notre vo­
lonlé de défense. 

SS =- , · 5 t.YOGLU # 
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Les conséquences 
d'un insuccès italien 

To11t le monde s'accorde, cons­
t ate à son tour le journal, à re­
connaitre qu'un insuccès italien sur 
le front d'Albanie pourrait entrai­
ner une série de conséquences gra­
oes. 

Personne ne peut évidemment prévoir 
quelles seront les phases ultérieures de 
la guerre italo-gecque. Mais les résultats, 
à ce iour, sont extraordinairement favo· 
rables à la Grèce. 

LA V 1 E 
COLONIES ETRANGERES 

La Célébration 
de l'anniversaire de naissance 
de S. M. vittorio Emanuele Ill 

Lundi 11 crt.,à l'occasion de l'anniversaire 
de naissance de S.M. Victor Emanuel Ill, 
une céremonie religieuse d'action de 
grâces aura lieu, à 10 heures, à la Basi· 
lique de St.-Antoine. 

Le même iour, à parti:- de 18 heures, 
le co~sul général Comm. Méd. d'Or G. 
Castruccio recevra à la Casa d'Italia les 
membres de la colonie italienne de notre 
ville. 

Le 23e anniversaire de la 
fondation de !'U.R.S.S. 

A l'occasion du 23e anniversaire de 
la fond<üion de !'U.R.S.S., une réception 
aura lien ce soir au consulat général 
dt:. Sovids à Beyoglu. 

LA MUNICIPALITÉ 

Messieurs les oonseillers 
municipaux 

M.Resat Fevzi écrit dans le •Son Tel­
graf ) : 

LO CALE 
faiseurs de bon mots et les silencÎ~ 
qui lèvent la main, pour approuver t 
tes les propositions. ), 

Or, nous autres, habitants d'l~t•""' 
nous voulons des reprêsentahts qui .~ 
lent d'une voix ferme, mais avec 0

' 

ture. 
1 co11rf 
n~allah, il en sera nms1 au 

de la prése11te session. 

Les procès en cours iJe 
Au fur et à me-;ure que l'oeuYre,pt 

reconstruction d'lstnnbul se dével.0 P,Jr' 
les t"xpropriations se multiplient eg ltf 
ment. Or, dans la plupart des cllS• 0p­
propriétaires, iugeant insuffisant le ·~f 
tant qui leur est offert par la munie 
lité, ont recours aux tribunaux ,,11 

Le total des procès intentés de ce
1

941 
contre la municipalité en 1939 et en ·of' 
1·.'est él<>vé à plus de 3.500. En Y 11l.;ee 
tant le autr .. s procès en cours,lt> .se~,,11 
dn contentieux de la municipalit.; Î••( 
sur les bras, nu commen::ement de I 
née 1940, nn total de 5.265 affairt5 si 
verses ; une décision est intervenoe~ 
sujet de 2.600 d'entre elles. La ~I~ 'f 
des procès encore pendants ont el 'j* 
lt-ntés par des propriétaires d'im11le11

/ 

de Misirçar~i, de l'avenue de Ber' 
Koska el d'Eminonü. En ma qualité de reporter dans divers 

journaux d'Istanbul, i'ai suivi pendant 
des années les travaux de 1' Assemblée Les rails d'Üsküdar rf. 
municipale. Je connais de ce fait ses Nous avions annoncé que l'adrnin!;~; 
méthodes de travail. tion des Tramways d'Istanbul ~ "''(f 

Je connais d'honorables conseillers adressée à la direction des Trafll ,, 
qui, en quatre ans, c'est-à-dire durant d'Usküdar pour lui demander des .[,1 

~~~d toute une ses'!lion, ont pris place sur Le Conseil d' Administration des I 
~ leur fauteuil comme le feraient des invi- ways de la rive d'Asie se réunir• J• 

tés, sans jamais ouvrir la bouche. iourd'hui pour examiner cette dern•0 ~ 

Si les Italiens continuent à essuyer 
des insuccès cela peut provoquer de nou­
velles complications dans la .situation 
des Bàlkans. Tôt ou tard, l'Alle::magne 
serait obligée, en pareil cas, d'intervenir. 
Déjà au cours de la guerre générale, elle 
n'avait pa'\ fait autre chose qu'intervenir 
en faveur de !!>On alliée, l'Autriche-Hon­
grie. Or, le point le plus délicat c'est 
que pour assurer cette assistance aux lta­
licni;, les Allemandi; devront soit traver­
ser le territoire de la Yougoslavie, soit 
celui de la Bulgarie. Dans l'un ou l'au­
tre cas, la guerre risquera de s'étendre. 

~5' YenlSahah 
••9'•• . ...... " . ••••••• 

Il y en a aussi qui ne connaissent pa~ On croit savoir que dans le cll',tt' 
les maux d'Istanbul et spécialement de la Direction des Voie; Ferrées de l ., 

M. Hüseyin Cahid Yalçin s'at- la circonscription municipale qui les a lui céderait des rails pouvant être ~jl 
La guerre de tortue 

Le 
Sé 
~l'l 
Pa 

tendait, parait-il, à ce que la 1 élus. A . l'insta~ des m_embre~ de la G. / sés sur son propre réseau, la Di~t' ~ 
guerre, dans les montagnes del A. N., ils _feraient b1eh d ent~eprendre des Tramways d'Usküdar serait .d.1S~ 1 
I' E . • . . . I de temps a autre des tournees dans à mettre à son tour à la dispoi;1t101

' ..1 '-
".ire, eut ~uwr un cours P us leur zone électorale, de se mettre en tramways d'Istanbul des rails dêji rv;1 '11 

rapide. 1 con!acl avec le peuple, d'entendre ses stn le ballast dans la région do ~,l ~ 
Il est étranR'e, écrit-il, que le~ Italiens 1 dolea~ces: . . ci. Seulement, l' Administration deS; / \Ili 

qui <iont célèbres pour leur finesse et .Enfin, 11 'f . a une c~tegones de con- ways d'Istanbul devrait prendrt' Ï, \ 
leur intellil{ence, ont fait chaque foi<i seillers municipaux qm nt" prennent la charge l'Xclusive l'enlèvement des / 1t 
fausse route au cours de la présente par~le que pour faire ~es mots. d'~sprit en qUt'!>tion et la pose de ce11

$ ~ ~ri 
gue-rre. Fausse route en politique et ils fac.1les. Et ~u~nt au res.ultat, il n Y a seraient cédés par les Chem:ns de ' 
tombés dans les bras de l' AllemaR'ne. Ils guere de d1fference pratique entres ces d~ l'Etat. J ~ 
ont voulu pas%r à l'action en Afrique, -- •• = / ~i 
sans doute sous la pression de l' Alle ma· L , d • t lti 
gne, et à la premièr,e occa~ion, ils ont a corne 1e aux cen \. 
abattu en flammes 1 appareil de leur pro- d. ~ 
pre maréchal de l'air... actes 1vers ~~ 

M. Roosevelt restera 
encore quatre ans 

a la Maison Blanche 
Bonne nouvelle, constate M. 

Ahmet E m in Yalm an : M.Roosevelt 

CYNISME 
Remzi, le meurtrier de lu vieille mendiante 

Havva, n comparu devant le Ier juge de paix 
Ri-~id. Il a e:iposé les cin·un~tances de son crime 
nvt'c un sang·froid surprenont . 

- c,, soir·là, d:t·il, ncus devions aller faire 
une promenade du côté de Galata avec mon ca· 
marad11 Yavuz. Nous somrn~s sortis en•emble 
dans ce but. Puis nous avons rcnon<"é à notre 
projet pour rentrer à l'asile de Sühannhmed où 

restera pour quatre ans encore à nous passon'I la nuit. 
/a Maison Blanche. Au bout d'une dumi heure. tandis que mon 

cam11rade dormait déjà d'un 11om111eil profond, je 
Ceux qui connaissent de près l' Amé· suis repllrti. Comm" il est défendu de quitter 

rique seront quelque peu surpris par ce l'A1ilc aprèa 9 heures, j'ai pri'I me~ souliers en 
résultat. L'opinion publique est une force main et j'ai trompé la 11un·eillancc du portier. 
de. potique nux Etats-Unis. Elle est atta- Mon but était d'uller f'n chane ou côté de Sül· 
chée comme à une foi à la Constitution tanahmed. 
qui n'a presque pas changé depuis un -En chasse. dis·tu ... De quelle ,·ha•se s'agitil? 
siècle et demi. Elle tremblt- à l'idée 1 - Enfin. je cherchRi~ quelqu'un à voler ... A 
d'une dictature quelconque. C'e!>t pour· \lne trentaine de mètres de la ligne du tram, 
quoi la tradition s'est établie qu'un pré- j'ai vu une femme assise sous un arbre. Je me 
sident ne pourrait pas être réélu plus sui'I dit que ce devait être une riche mendiante. 
d'une foici. Ello <levo1t bien ovoir 2 Ltqs. sur elle. Je déci-

Roo'!evelt est la première t"XCeption à dni de lui prendre son magot. Je me suis glissé 
cette règle. Et cela, malgré que, du point auprès d'elle. Nou'I aomme'I devenus tout de suite 
de vue de la politique intérieure, la venue omis. 
au pouvoir des Républicains fût dé irée. - Ma p~tite 1oeur (ablacion) lui ai· je dit, \iens 
Roosevelt est un révolutionnnaire qui a dan'I ma cahant', tu pourras y dormir en pail. 
renversé beaucoup de traditions établies Elle a paru hésiter un instant, maia elle m'a 
en Amérique; il a permio;' de respirer à soivi. Eu parlant de choses et d'autres, nous 
la population pauvre; il a entrepris un I sommes dirigés vers l'ancienne prison. Je 
vaste mouvement de construction. ! l'ai conduite •ontre uo mur et, là, je l'ai saisie 

Malgré cela.il n'a pas pu satisfaire tout à la gorie et je lui ai dit: 
le monde. Et cela, parcequ'il n'a pu su J - Donne ton arll'ent ! 
assurer la sécurité au monde du travail Elle s't-,t mise à crier: 
et n'a pas garanti leur développement - Je n'ai pe11 d'orsrent mon fais. 
naturel aux entreprises privées. Le plos Est·il possible qu'une mcadiaatc n'ait pas le 
curieux c'est que Rooseve-lt, qui a tant sou t J'ai sai'li mon euu\eau et i• lui oi tranthé 
fait pour les ouvriers, a trouvé parmi le cou. 
eux des critiques sévères. Les radicaux A ce moment de .. déposition, le prévenu em­
lui reprochent, d'autre part, d'avoir ploie un mut de l'arg .. t deS" apachu, peur ex· 
brisé par des demi-mesures l'élan vers pliquer H11 al'te. Le ju1e lui demande ce que ce· 
les réformes désirées. j l• aignifie. 

(Voir la suite en 4 m e page) Avec l.aa\lceup de calme il fait l .. fCtle do 

trancher la gorge . / ~> 
Le song n 'a·t·il pas rejnllli sur tot iJl '· 

- A tout hourd, j'avais r.,tiré ma J"q j Il 
j'nais relevé les mnocbe~ de mn chemit"'~/ ~ 

Les déclan1tbns, fai1 .. s avec un aus'1 jrff j t 
llllng·froid, avoi~nt provoqué uoe forte t t) 
si on d'horreur sur les auditeurs se trtltJ\'

1111
1 ~ 

la 1Dlle. Beaur.oup de dames étnlenl ' 0

1
r M..· 

'b ' ~"' se bouchant le1 oreilles. Mois le terri ffr• ' 
homme n'eo poursuit pas moins son " ~ 

récit. • r'•' .. 
- Après avoir assauiné ln femme. JC Il () 

lée. Dnns un ne qu'elle portait autour/.~ ,r li, 
turc j'oi trouvé deux coupure& de 2 LtQ~'r / :"t 
mie choque et une de cinq Ltq. Je le"~ '~ 
denlJ ma poche. Puis après avoir e$-. "' ~, 

l • 1 ••. éte J °'I co11le11u ensang nn\e sur e go;ion, J a• ti•· 
ver les mains à la fentaine .de la rue Z•Ppt 
nuit, je sui, revenu à l'Aeilc. Mois dt /. 
n'ai pa~ pu dormir. • ; } 

A l'aube. j'étai11 dons la rue. J'ni otir /'ot 
·• . f" 450 . rllitl ray et J 01 con 1e pstr. a ull ce 11r 

. . <l 1 d J' . d''" que ie connais e onguc ate. 111 5, 
dnq Ltqs. au mnrchancl de ch~taignt>-'. ,,1 
liabite une baraque, près de l'endroit ou 
lieu le meurtr.,, . ~• 

A et' moment, on 11rrivo chez Sahh 
dit: ·1é 1 

- Viens voir. une viei Ile femme a c 0pf 

C~la ache~a de m'dfrayer. Je jugt!111 
41 

d'aller aviser moi·même le commissarfii' 
dar d11 meurtre de la vieille... 

1 - Mais, insiste le juge, cornrn~11 , 
tuer Havva avec ce couteau de pal111 

Le criminel sourit d'un air entendll• ~ 
- Si tu frnppl!S vigoureusement d~.1-cf' ,.11 

tu •refroldis>1 ton «type» son11 qu 1 

temps de faire "iik» 1... r'ti' 
- Et u'ns·tu pas ressenti aucune 

la molheureu5e ? 
- Non, par ce que j'11vais foirn·· ; 
Après cel 'aveux qui one laissent ritP 1$'' 

• 1 • . . t • e lt f • J quant a o prec1s1un e au cyn1s111 ' .111,!1"· \ 

d • 1·· • t• • 'd' t d11 cri onne 1ocarcera 10.n 1mmc rn e ~· 

C d . • . . d Po•~1i11 e ern1er est un em1rre e 
i<>•lu .. ie, :Ï!fe de 25 a111. 
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Communiqué italien 
les colonnes grecques repous­

Communiqué allemand 
Les vols de représailles contre 1 
l'Angleterre. - Combats aériens 

victorieux.- Les incursions 
Ùées aux abords du lac de Prespa. 

" Pont est détruit par l'aviation au 
Passage des camions. - Un sous-
rtiarin coulé en Méditerr~née Berlin, 6. A. A. - Le haut-<'omman· 

Orientale par un torpilleur italien de11 ent des forces armées allemandes 

de la R.A.F. 

!{ communique : 0 rne, 6. A.A.- Communiquè No 149: 
co~P [) Des formations d'avions de combat 

~ es actions sont en cours dans le ont rontirué le 5 novembre et dans 
"" teur de l'Epirt: et sur les hauteurs la nuit du 6 leurs vols de représailles '° Pinde. Les tentatives ennemies au rontre l ondrf'S et ont t'ausé de nou­
b td du col de Kapestica et entre les vraux inC'end;e-s et de 110uvellu explo-
tlnche • 'd' l d 1 d P '- • mer1 1ona es u ac e respa ions en beaut'ot•p ~·endroits 

Sous chargement 

Wagon-groupage C. E. B. 21421 
Istanbul •• Villach 

départ fin de la semaine avec coïncidence pour toutes les prmc1-
pales villes allemandes, italiennes et suisses. 

Occasion unique pour l'expédition de bagage, effets de ménage 
et autres. 

Pour amples renseignements s'adresser à la Maison J'expé-
ditions. 

HANS WALTER FEUSTEL 
~ terat nettement repoussées avec le E En outre <'e nombrf't•ses · attaot•f's Ouais de Galata, No. 45, Téléphbne 44848 

'tillcours de l'aviation qui bombarda 1 aériennes ~nt été dirigf.es rontre des ';i•icl•E1*iiJ•lll'J•Gw~~·llrlillttlllm••a•!:!l'!ll mll!iu.:11m1-•lil••imilllllillillilll••••cllill••I 
ttt cours des actions violentes les rou- 1 i stallations de port des irstallations 
'tl:t1··les colonnes ennemies. Le pont i:dustrie1Je!ll et ferr~viaires en Angle- Communiqués anglais Sur la ligne de Bandirma 
.t Isthme du lac Prespa fut rompu 1 Nos confrère:; se plaignent de ce que 
~ ' terre méridionale et occidentale, pro- L · Il d l'An-.,. Carn· • f t •t -. 1 es avions a eman s sur les voyageurs d'Izmir, qui sont arrivés 
"" ions ennemis Y uren mi rai· voquant à Great Yarmouth notamment aleterre et l'Ecos~e.- Une dimanche à Bandirrna, eurent la désagré-
~ et détruits, des colonnes de trou- de violentes explosions • '' t ablP ~urpri~e d'apprendre que le bateau 

!,atteintes en plein et dispersées. Au cours de la 1'ou~née, plusieurs attaque contre Soutnampton pour Istanbul le Bursa avait appareillé 
,,Or f t• • • b b d • d h 1 C J . ' ' orma tons aer1ennes o. ar e- combats aériens vidorieux pour les Londres, 6. A. A. - Communiqué es une eure p us tôt. omme e tr .. 111 n a· 

\.,~1 1en outre, des _jonctions de routes aviateurs allem:nds, ont été livrés. ministère de I' Air et de la Sécurité in- vait pa'I eu de rc>tard, rit'n ne iusttfiait 
... a d J t d M t 1 térieure : ce depa1 t précipité, en avance sur l'ho-t, zone e anina e e e :z:ovo, a Rien qu'au large de Portland, des raire établi. 

• ~ de FI · 1"nte o pa t l t a Les rensei«nements ultérieurs au 'lt or1na, rr m n e r - chasseurs allemands ont descendu 9 6 D h l 
~' fer • . 1 b 1 d su1'et des attaques contre ce pa'-·s au 'autre part, lt'S ôtes ne sont guère 
'l\ roviatre, es ases nava es e avions ennemis sans subir de pertes. J nombreux: à Bandirma. lis furent bien 

'•rin d p· · t d'A t 1· t l cours de la nuit de mardi à mercredi ~b· ' u iree e rgos o 1 ~ es Au cours d'attaques nocturnes effe r - vite pleins et les voyageurs durent cher-
Jectifs m1'l1°t 1· de C rf sont maintenant parvenus. Dan& une h br' 1 t · d 1 
\J a res o ou. tuées sur les installations de port et c er un a 1 assez a ea oire ans es ca• 

î lb. Il sous-marin ennemi essaya d'atta- sur des établissements industriels ville à l'Est de l'Ecosse, une taverne fés , au débarcadère ainsi qu'à bord d'un 
·~l'i 1"tt fut d;,.mol1'e et un certain nombre de petit vapeur qui assure le transborde-

Ïll1 ,. IL. Un de nos convois en navigation écossais, des incendies, particulière- " 
f•él ..f """• l qui s'y abritaient furent ment des passagt'r'> entre l'échelle et les 

•r Mil a Méditerranée centrale. Un tor- ment violents, ont pu être constatés personnes bateaux de l' Adminic;tration des Voies 
radl~ ''t.IJ.r escortant le convoi attaqua ce à Dundee. tuées. Maritimes. 
9 ,/-~ •·rn · "d Peu aY'ant l'aube, une ville sur le Il d 
5 1fYî ~ 1 ar1n avec une manoeuvre rapt e Dans le voisinage du Pentland Firth, \ y avait parmi eux es étrangers, 
· ~ t coula d t 'li · t •t• littoral du pays de Galles fut atta- de~ malades qui se rendaient à Istanbul 1r• 1,, ~ • eux pa roui eurs ennemis on e e 

(llJ 1 A h t. quée. Quelques constructions furent pour y suivre un traitement, des gens 
f111 , i.. "'frique du nord, nos colonnes toue és au point qu'u est permis de 

s l·~ld démolies mais le nombre des victimes 1 d'affaires pre!;sés d'arriver en notre ville, 
d~'l'11~ ~·l es poursuivirent l'ennemi jus· les considérer comme perdus. On a fut peu ~levé, quoiqu'un petit nombre plus .de 50') person~es, au total, ~ui ?u-
tre 1~ ~dt. Plus 50 kilomètres au sud-est de continué la pose de mines dans des • rent camper tnnt bien que m:il iusqu au , 
ift~,,. ~~ ,el-Barani. Des avions ennemis ports britanniques. de gens fussent tues. l"ndemain à 16 h,.ures, au moment du 

~tr b D 1 d • b A Londres, quoique les dégâts eau- dépnrt pour lstanbJI du M.-irakaz. lis di~ "i_ ent des bom es sur la redoute e nu t, es avtohs ritanniques ont 

2 d 1 sés à des habitations fussent plus s'y embarquèrent en toute hâte. itiO la. a ena et sur Garnbl·Grein, eau- 1 fait des incursions au-dessus de la 
· ; \'Ill t répandus qu'on ne l'avait cru d'abord, Sur ces entrefaitec;, l'express du jour 

Ï~t-' ~ rois blessés. i Hollande et du territoir~ du Rei~h, l'échelle générale des dégâts dans la d'lzm!r entra en gnre avec une nouvelle 
es !"I ~!lit Afrique orientale,. des . camions Elançant desl bodmb~ts ,suri d1verts e~ldro1tst. ca itale au cours de la nuit ne fUt pas cargaison de voyageurs pour Istanbul. 
e • :1 t.. 11 ennemis se heurterent a nos for- .n u~ _seu en roi se.u em.en , 1 s on p . . • . Le Marakaz ne peut emb.irqJer nor-

~~~ "' d t h t hl t . grande et tl se conhrme que les victimes malement que 560 passaaers·, il en char-eS •t ~ns la zone de Sciusceib et se reuss1 a ouc er un e a issemen in- 6 

1~ llli• d · l l f furent peu nombreuses. gea bien davantagi>, mais il y eut quand cJe~ ri.. etent, laissant sur le terrain ostr1e , mettant e eu aux dépendan- d 
.. "1 Un certain nombre d'avions enne- même des gens qui ne purent être a mis 

J 
~ Officier mort. Quelques prison- ces d'une filature. Cependant, l'incen- · b d d' 1 · 1\t mis s'approcha de la région de Sout- a or , sous pe1

0
11e exposer e navire 

\i..' hindous tombèrent entre nos die a pu être rapidement maitrisé. Les h t t è 'd' C aux plus grands o:mgen •. Il:; <L:ent pas-
~ ·qa U · d h d autres bombes lancées sont tombées ou amp on cc apr s•mi 1· es avions ser la nuit à Bandiruia. 

t ~l · n avion e c asse u type furent incerceptés par nos chasseurs cm • r -· ·-
'- er f b notre b bien en ra<1e campagne ou bien dans ~ 

~'de•susutdea Mae~ttuemmpaa~ c asse des quartiers résidentiels ou elles ont et la majorité n'arriva pas au-dessus bourg, et les chnnti~rs de c.>n,tru~tlon 
de la terrt~. Des bombes furent lâ- d 1 · \' k rè d B Il d endo10magé quelques maisons, tué e snu -maar D!t a egesa p r; e re• 

·~~ e nos avions bombarda trois deuv c'iv'ils et hie . l . t chées à Southampton, endommageant mon. 
t11l' R ,,. sses p usteurs au res. A 11 1 b d'I l 1 escortés en mer ouge. Les ert d l' . t quelques maisons ainsi que quelques 11mhourg, uo c~rta n o')tn re D• 

l-·.t' incursions aériennes ennemies sur p es e ennemi se son mon- bâ . bl' U ta" b ce11dles furent pro\:oquéil. 
~.. t · s h' · 23 · d t 21 b tt hments pu 1es. n cer in nom re ui C 1 
.._ causèrent un mort et deux hies- d b .. • . de personnes furent blessées et quel- Duok"rque. d' Auvers et do Ph.l i.Slooaes 
" "l'I ee 1er a avions on a a us 

1 

Le!t pon.s de Boulogne, de ula s, de 
q ' •ur K' . Gh li au cours e com a,s acriens, un par , .. 

i-~ lt icnaio et sur eri o. la D C A et u l' t'll . d ques-unes tuées. fua-cnt auasl bumbardé!t cl un certain ·,e· ~. 11, • • • n par ar 1 er1e e 1 1 

1 
% 'i11t1l Y eut aucune victime et aucun l . s· . Il d 3 avions ennemis furent détroits au- nombre d'aérodromes occupés par l'eo-

9, '' a marrne. tx avions a eman s sont l D d ~ 1 . t rté 
te iil' " matériel. jourd'hui. 'l de nos appareils de ctiasse nem • eax "' nos av oos son po 8 

r .,Pt f i. ~~ . . manquants. L ·1 d l' d' ma1u1uants. 
'''1\ ,1~ .~t avions ennemis essayèrent pen· sont manquants. e pt ote e un eux Hier uo appareil de la défense c6-

'' u._·· 1 Les résultats de 1a guerre maritime t f 1 bl' r,y :"" a nuit dernièrë d'atteindre Na- es sau · Uèro lut attaqué par deu:ic chasseurs 
rr• fff~' ~· lttais ils furent repoussés immé- Dans sa lutte contre l'Angleterre, Il est maintenant établi qo'un de ennemis hl-moteur" el au cours da 

0 e l "t~t t OC Q la marine de guerre a remporté au nos appareils signâlés manquants hier combat qui a•eo1mlvlt un chasseur ea• 
'llj ~" to Il par la A . uelques bom- 1 d d d . . d 1 f b 1 

d. · d N f nem ut a attu en mer. ·e 1 • • fi , lnbëes sur une localité dans la 1 cours es eux ermers mois es suc- mar 1 est 1n emne. os pertes urent 
:c.11 "ri \}trace de Lecce détruisirent deux 1 cès croissants. donc de 5 appareils et de 2 pilotes. La guerre 0n A frique 
Ltcl~·,,,./. \"~111 causant six morts et quatre Les forces aériennes, elles aussi, ont Les attaques de I R A F Le Cnire, 6. AA. - Communiqué d11 
"pl l:"t. tt :L d d u d f • a . . . grand-quartier général britannique : 

e ~~t ; ;ilt · D'autres bombes causèrent a aquc: au cours es e x ern ers mois L 
t.~ 1 \ ~ d b d . d ondr~~. 6. A.A. - Communiqué du Eo Egypte, hier, llle!t patroullles eu-
. élé / l ~ Orta et six blessés à San Vito un gran nom re e navires et e ministère de 1' Air : · nemles au sud de Sldl•el-'Harranl furent 
'.,.pt-' ' or-ann·i. convois, sans négliger leur tâche prin-" P' ·•• I.a nuit dernière. dea attaques furent attaquées avec succès par notre artllle-
dt ./i cipale, c'est-à-àire les attaques sur e11trep1 lses par des avion• du corps de 'rie et contrulotes de se i·etlrer. 
•té;~/ le I I l'ile britannique. bomburdement sur des dé11ôt111 de pé- Au Soudan, nos patrouilles motorl• 
" 

111 
A~ oca de la direction Pour les mois de septembre et d'oc- trole ia Emden et des chantierH de cons- sées ont été de nouveau actlv " dans 

r~:110r •' . de !'Enseignement tobre, les pertes de tonnage marchand tructlùnS navales à Bremerhaven et le secteur de KasHla où des pertes fa-
511 ,.._ dir . t'l' • l' . ,.

1
• à Bremen. rent Infligées à un détachcmf' r t ennemi 

d •' ~ ~1:11 C<:lion de l'instruction publique ennemi ou u 1 ise par ennemi • e e- A Emden, trente Incendies furent pro- qui se retira hAtlvement 1u.1.:.. 111p'JSter 
t ois ' ~t • l'~e ville se trouve très à l'étroît venl; à 1.308.60a t. dont 946.000 coulés voqués dans Ill ré&lon visée. D'autres à notre feu • 
. .1e• 1 ~'! '~lllrneuble qu'elle occupe. Des cré- par l'arme sous-marine à elle seule. opératloot1 furent Edlrlgée8 contre Ill Au Kenya et en Paleatlnê, rle:i d'lm• 
hh ./. \~tl ~rat inscrit$ l'année prochaine au Ce résultat porte à 7.162.200 tonnes eeutrale "lectrlque Liiie Seuhol à Hara · portunt à signaler. 

·ié 1 C.~i011 e ce département pour la cons- d . ~----=----.--------~ 
11 r. 09f ~t d'un nouvel immeuble. f.n atten· le tonnage marchan ennemt ou utilisé 

11
1 ·> ti..

11n 1 l' "d't 't d · 1 d'b 
1 4 ,."t lllontant <l,.1.500 li\'rec; sera dé- par ennemi e ru1 epms e e ut 

rjcj ,1 ~~t ,:~tte année pouT la r ',>aratio.1 d.i de la guerre. 
'* IJ.el. A ces résultats participent, les for-

........__ ____ ces <le turface Je la marine de guerre 
MARINE MARCHANDE pour l.8D.OJJ tonn~s, le.s sous-marins 

~ l'''Erzurum" 

1

pour3.714.000 tonnes et les formations 

!• ~~eur Er.turum,dont les machines, de l'aviation pour 1.838.200 tonnes. 
\ 11 11 e .nous l'avions annoncé, avait Ces chiffres ne comprennent pas les 
~llltleîer dérangement, a été très pertes des navires àe guerre ni des 

tri -~t réparé. Après un bref pas· bateaux servant à la guerre ni non 
"•ck · l ·1 ·11· ' l%r l' • a stenye, 1 a apparet e plus les pertes de tonnage marchand 

1,~ 'lit rabzon. Il effectuera le voya- ~ . • , 

4~ er sur l'est et embarquera à ennemi et neutre uhhsé par l Angle-
' l>ll bne cariraison à destination de terre et dues aux opérations de mouil-

Ott. ( Yoir la suite en 4me page) 
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Yie Economique et Financière 
La presse turque 

de ca matin 
(Suite de la 2me page) 

llu BOURS~ 
Le commerce extérieur 

de la Turquie 
et les nouvelles conditions créées dans 

les transports 

. . . \pratique qui demeure au commeree turc 

L'habitude, en Amérique, est dèci que 
l'on est quelque peu mécontent d'un 
parti, d'en essayer immédiatement un 
antre. Les votes qui ont été accordé'! à 
Willkie, rien que pour des considérations 
de politique intérieure, sont un indice 
de ces tendances. Mais au cours des 
présentes élections, en Amérique, la 
politique intérieure est passée au se· 
cond plan. Ce sont les idées relatives 
aux dangers extérieur'! et à la solidarité 
de' démocraties qui ont eu le dessus. 

Le ~ornmerce exteneu~ de la. Turqu~e est la route du Danube, celle de Bas· 
a at~emt. pendant les huit. ~remiers ~o~s sorah étant, cians doute, praticable mais 
de l _ann..:e - et ce en depit de~ d~ffi- au prix de nombreuses difficultés maté­
cultes. et des entraves auxquelle~ il s e~t ri elles. Ainsi, tout naturellement le com· 
trouve en ~utt.e- un volu~e, sm?n plei· merce extérieur turc devra se diriger vers 
nement sathfa1sant,. du moins de~assant le<1 pays européens susceptible~ d'être 
les espérances permt~es par les circons- desservis par cette voie et, de cette 
tanc~s. façon, quoiqu'avec retard et à un prix 

1939 1940 plus élevé, vers le marché italien éga-
---- ---- lement. 

99.432.000 

84.804.000 

54.183.000 

82.114.000 

Les échanges avec 1' Angleterre ont 
certes au~menté (les exportations ont, 
par exemple, triplé) mais • pas autant 

La diminution enregistrée dans le cha- qu'avec la Roumanie qui est devenue, 
pitre des Pxportations est insignifiante et après les Etats-Unis, le troisième client 
le chiffre réalisé peul être considéré comme de la Turquie. 
un résultat hautement satisfaisant. Il n'en est 1939 

lmp. 

Exp. 

pas de même des importations qui ont 1940 
diminué de près de la moitié, provoquant Importations 1.774.000 7 .765.000 
une forte stagnation sur le marché inté· Exportations 1.169.000 9.776.000 
rieur et une pénurie sensible de bon nombre Le!! circonstances actuelles angmenten t 
de produits nécessaires au commerce, à encore l'importance et la valeur du rnar­
l'industrie et à la masse coasommàtrié. ché' roumaÎll(._,et de son immense hinter-

les hostilités italo-greeques-ce\Je dtr m pelée à .devenir ' le plus grand marche 
La fermeture du marché grec et-de ~land. P.r.êsentement la Roumanie est ap· 

ché italie~ dont les produits _tra,nsitaient d'importation et d'exportation de la Tur· 
par la Grece, a encore restrernt les pos' q11ie et cela tant que des relations di­
sibilités d'importation de la Turquie teut rectes ne pourront ètre amorcées avec 
en influcaçant d'~ne façon ~ésavai:ita- des ma:chés pi_vs lointains et plus impor· 
geuse le> exportations turques a destina· tants situés sur la même voie. 
lion de ces deux pays, surtout de l'Italie. Le commerce avec la Grèce, qui était 

L'Italie a été pendant toute cette sur une ass:z b1>nne. voie 
/ 

en ce qui 
anaée le meilleur client de la Turquie : c~ncern~ les ~xportallons turques,. e,t 
celui qui lui a le plus acheté et le plus deso~m~is fer~e pour un temps p:!ut·etre 
vendu et ce en dépit de certains arrêts, provisoire mais assez long. 
de certains soubresauts ressentis dan'> les Les échanges sont nuls avec l' A lie· 
échanges qui n'ont· pas évoluée d'une magne mais pourraient être peut-être un 
façon no1 male et continue. L'Italie a iour revisés à la lumif.re des nouvelles 
importé pour 17.524.000 livres de mar- conditions créées au commerce turc. 
chandises turques (8.941.000 en 1939) et Notons un arrêt tout aus"i tola\ dans 
lui a exporté pour 8.975.000 livres de le commerce avec l'U.R.S.S. : diminn· 
ses articles manufacturés ( 7 .508.000 tion dec; 4/5 en ce qui concerne les ex· 
en l~•:JQ) . portation<;, et d'! prè, d!j J 4 en ce q·1i 

Désorma::. la !'leule voie commerciale 1 concerne les importations.- R. H. 
1 • 

notre place Les arrivages •••mu 
sur 

La répartition des produits 

Malgré le fanatisme contre une troi· 
sième présidence et les inquiétudes inté· 
rieures, le maintien de Roosevelt signi· 
fie que l'Amérique n'est pas d'humeur à 
expérimenter en un pareil moment un 
homme nouveau et une politique nou­
velle. 

Le maintien de Roosevelt réj~uira les 
démocraties et sera un deuil pour I' Ax.P.. 
Car, à tort ou à raison, l'Axe considère 
Roesevelt comme un ennemi et il a fait 
tout ce qui t!tai t en son pouvoir pour 
empêcher sa réélection. On avait été 
ju'lqu'à fonder des espoir'I sur le fait que 
Willkie serait de sang allemand. Cela si· 
inifie quP. l'une. des offensives politiques 
de l'Axe a e11suyé un échec. 

Etant donné que la guerre actuelle, en 
dépit de la puis11ance des armes maté· 
rielles, a pris l'aspect d'une guerre de 
rési~tance des nerfs, la victoire de Roo· 
sevelt et les regrets qu'elle suscitera 
dans le camp adverse doivent être ·ac· 
cueillis avec ~atisfaction. Et sur le plan 
matériel, elle signifie que l'assistance 
améri.zaine sera continuée et entrera dans 
une phase plus active et plus efficace. 

La Vie Sportive 
FOOT-BALL 

L'Ujp3st en notre ville 
O:i annonce la venn: prochain: à Is­

tanbul de la fameuse équip:! hongfoise 
Uïpest dont la renommée n'est plus à 
faire. Le "team magyar livrera deux ren· 
contres contre deux sélections de notre 
ville. 

li est po'lo;ible qu'il se rend~ par la 
suite à Anktra. 

Melih ne jouera plus 
Il se confirm~ que l'excellent athlète 

1 Melih, triomphateu~ des dernier:. Jeux 
b:ilkanique, ne pratiquera plus le foot· 
ball. Il se co ... ucrera uniqaem~nt à 
l'athlétisme. 

LUTTE 

contre Mustafa 

On areçu hier sur notre place, de pro­
venances diverses, 39 tonnes de couleurs 
d'anilines utilisées dans l'industrie des 
manufactures, 2000 barrils de fer, une 
certaine quantité d'ammonia<i.ue, des pro· 

table des produits qui nou, arrivent, no· 
tamment des pneus et des bidons. Les 
fabriques qui ont besoin des articles en 
q11estion devront s'adresser à la Direc· 
tie>n susdite . 

Çoban V1eh11 ~t 
Un organisateur est sur le p)int de 

mettre sur pied un match de lutte Mus· 
tafa-Çoban M~hmet. Cette rencontre 
"'annonce <>ensationnelle, les deux cham· 
pions étant resté~ iusqu'à présent invain· 

duits pharmaceutiques. On compte que D'autre part, on continue à retirer des 
les autres produits dont notre place a Douanes les articles qui y sont accumu· eus. 
besoin arriveront également prochaine· lés. li s'agit i.urtout de cotonnades et de ------------~----
ment. Parmi ces articles se tro11vent des lainages. Leçons d' Allemand 

Ankara, 6 Novembre 1940 

(Cours informatifs) 

CHEQUES 

Londres 
New-York 
Paris 
Milan 
Genève 
Amsterdam 
Berlin 
Bruxelles 
Athènes 
Sofia 
Madrid 

Chanfle 

1 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 

Sterling 
Dollars 
Francs 
Lires 
Fr.Suisses 
Florins 
Reichsmark 
Belgas 
Drachmes 
Levas 
Pesetas 
Zlotis 
Pengos 
Leis 
Dinars 
Yens 
Cour.B. 

26.55~ 
o tJZ2~ 

·3 1v 

31.1~ 
31· 

Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 

!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!~ 

Communiqué allemand 
(Saïte de la 3ème page) 

lage de mine• de la marine de guert' 
ou de l'aviation ainsi qu'aux bodlb~~ 
dements effectués par les batter• 
côtières. 

Les pertes totales de l'ennemi sub~ 
depuis le début de la guerre sont d l 
bien plus impoYtanteg enore, d'aut•

11
, 

plus que pour les navires gravement e~ 
do?1magé_s, l'aviation, à elle seule,~ tl 
puis le debut de la guerre, touche• 
gra 1.de putîe gravement, des na~Î~ 
marchands jauge11nt au total plus 1 
3 millions de tonnea•Jx qui ne sont P' 
c~mpris dans les chiffres ci·dessu!l· 

c :l ·1 • ' . •011' '!pen· ant, l s?m >.e certa\:i qu ,1 
partie de cei navir.!S e;dommilgés 111" 
pas pu atteindre ses porh d'att•' 
ou bien n'a pu être réparée. 

~~~~~~~~--__,/ 
Théâtre de la Vill8 
Section dramatique 

Una mère 

Sectionde comédie 
Dada 

Do you speak Eng1ish1_, 
Ne laissez. pas moisir votre angl11is. l'~,I 
leçons de converi111t1on ou de correspoO e 
commerciale d'u11 professeur anglais dip!ô111c;i.~ 
S'adreucr par écrit au Journal BEYO 
1ou1 : •Professeur Anglais•. 

Sahibi: G. PRIM! 
Umumî Ne,riyat Müdürü : objets en fer et des produits chimiques. Les membres de l'Union des armateurs 

A 1 d d 
• • 1 t d ' • 1 cl' t" d ont cl.> nec• pu profes .. ~ur allc'l1rn J diplô'll; 

~ a suite e ces e~niers arrivages, a sa son a resse~ a a trec ton u com- de Berlin - Pré uatio"s ~Dé ·i11le ~ da u t 1ute5 
gene que l'on ressentait sur le marché a mer~e et ~e sont plai.üs de la ~h:rté ex· les brau·he1 s;oraire~. - Parl,.nt parfaitem~nt 
sensiblement diminué. ces<11 ve des cordages. La Comm1s~ion d~s canglai9 et bic i le fr tn:;~i1. - M :th 1d, ra:l1cnlc 

1 
La direction régionale du commerce 

1 

Prix qui se réunira aujourd'hui fixera le 't rnpide.-Prix m>deste. · E:rire slu~ •PrA. M. u 

·1 b l' 1 é t' · é · · d t t• l J nu Journal. e a ore une 1ste pour a r par ilion qui· prix e ce ar lC e. · 

CEMlL SlUFl 
Münakasa Matbaas1, 

Galata, Gümrük Sokalt No. 52 

et YI 
q 

temps 1 L'auto attend 1 L'heure est pas· I - Continue, tu m'amuses Je regardai ma grand'mère avec t~ Feuilleton de "Beyoglu~' No 46 

L INCONN U 
de 

CASTEL-PIC 
PaJ MAX DU VEUZIT 

- n faut avoir un singulier tempéra 
ment pour s'ennuyer à Paris. Quelle 
grande sauvage tu fais t . 

- Oh 1 si vous saviez, grand'mère 
Quelle vie quelle existence 1 On do1 t le 
matin on ~e promtne l'après-midi et on 
dans: toute \a nuit. Pas deux \ours pa· 
reils, pas deux heures semblables l On 
court on file touiours pressé. 

Vit~ un rendez-vous; vite un thé, un 
<liner, une sfJirée, une fête: < li est 

sée !» Ces m•ts résonnent toute la jour· - N- riez p~s. grand' mère. Je i.uis dresse, puis allai lui jeter mes bras 
née. Et on court, on se hâte, on vole sincère en vous disant tout cela, et je le tour d11 cou. . . 1. 
vers un but toujours nouveau. mais dont pense réellem rnt. A Paris il faut vrai· - Je pensais à vous et ... je pleur•

15 

0·1 se laisse bien vite parce que, en ment être deux. J'ai pleuré plus d'une fois. allez 1 .5.t# 
réalité, ce nouveau-là est futile et vain... - Alor<1, tu ne t'es vraiment pas - Mais pourquoi ne me l'écriv•

1 

d'autant plue; que je n'avai• aucune af· amusée, là-bas ? pas? . 1' 
fection là-bas. - Amusée ? fis-je en réfléchissant. La baronne me disais que tu étais 

- 011el réquisitoire contre la grande Oui, je me suis amusée, maigre moi et dieuse. eOI 
ville, fil en souriant mon aïeule, a qui forcémept, parce que tout accaparait - Parce que, à Parb, on ne li t 

mon dédain de la capitale française sem· mon e~pril et mon attention. J'ai pris pas ètre vraiment triste : la pen.see 01i' 
blait faire plaisir. Décidément, la vie des ma part de toutes ces fêtes comme de touiours distraite 1 D'ailleurs, la a" ,~t 
capitales, des plaisirs mondains trop tous ces plaisir~ auxquels j'ai été mêlée, tesse me commandait d'être gaie. 

11 
,• 

multipliés ne t'attire pas. mais ceux-ci passés, je ne m'en sentais à vous, à quoi bon? Je sentais bi,e"',it' 
- Dites qu'elle gêne mon égoïsme. que plus lasse. Paris distrait la pensée, ton de vos lettres, que vous ne rn atl rJ­

J'aime mieux mes landes que les boule- il ne remplit pas le coeur, et ce vide-là, pas permi de revenir plus tôt··: b~ 
vards surpeuplés, ma maison lézardée on le ressent à chaque minute de soli tu- Dhor voulait que je reste six mois la• 
que les somptueux hôtels, nos repas fru- de ou de tête à tête avec soi-même : G d' ïl 

gaux que les nle
ts recherche·s, mes robes t d l d · •t d ran mère tressai it. ·ue· en re eux va ses, eux v1s1 es, quan. - C'est vrai J Il m~ l'avait conse• ... l 

simples et pratiques que les parures l'auto vous emporte ou que le sommetl Cependant, tu vois, il a èté de ''/ 
~ompliquées, nos soirées auprès du leu, tarde à venir. . avis, quand je lui ai parlé de to

11 

en f ami Ile, que les bals mondains, tapa· - Et que faisais-ln, dnns ces minu· 1 tour. . i) 
geurs et fatigant~. tes-là ? (à sui<Jf 


